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-IL FAUT QUE TOKIO Des contre aUaqses allenaiëes en Italie•éridienate 
SOfTENTRENOSMAlNS 
dit l'amiral américain KINO. 

avant 
qu'i l puisse être quest ion 
d'avoir gagné la guerre » 

Le Maréchal a visité Jet com
munes Je la banlieue parisienne 
ravagées par les bombes et a Jécoré 
plusieurs sauveteurs Jont le pom
pier MUPEZAT, blessé en faisant 
son Jevoir.. 

Des promesses anglaises 
aux réalités siviétiques 

Bucarest. 23 mal. — Soua 1* titrs 
« Lea p t o m w u britannique* >, la 
dlreoteur du Journal « capitale » 
analyse la responsabilité de la Oran. 
de-Bretagne da::s la guerre actuelle. 

« Cette responsabilité, écrit-il, re-
poaa avant tout sur la système dé
magogique dea promeaaee inefficaces 
qu» l'Angleterre a pratiqué aur una 
grande échei.e et avec lequel elle a 
aublugué tant de peuples ». 

L'auteur de l'article étudie ensuite 
en détail Isa eSeta de ces méthodea 
anglaiees du conflit chinois aux ge-
rsntlea données à la Pologne, à la 
Norvège, s la Yougoslavie et 

u n s sorte de promesse globale pour 
Sous, principalement pour le» petits 
é t s ta de garantir leur indépendance, 

e Depuis cette déclaration, ajouts-
t-U. trois s a s se «ont écoulés et 1* 
résultat en est que lea Alliés ont pro
mis 4 l'Union soviétique de pouvoir 
occuper la Finlande et maintenir aea 
troupes en Norvège, d'incorporer su 
moine l s moitié de l s Pologne et de 
s'emparer de toua laa état* baltes. 
M. Bénèa établira une filiale soviéti
que sel Europe centre'e En Yougos
lavie, Tito s'est mis a a tête des 
partisans et lea communistes bulga
res et greca proj- feot déjà d'établir 
une Union dea républiques balkani
ques soviétique». Pendent ce temps. 
l'Angleterre malnttent sea promesses 
et parle de la victoire finale sans tou-

het, réception» du Maréchal 
1 * Maréchal a reçu aujourd'hui plu 

sleura délégations conduites par M 
Hevilllod. préfet de Selneet-Otae. 
té-e, venaient If» eoua-préfete du dé
partement et Tes représentante de 
fâdmlnletratlori préfectorale 

Puis. M. Henry Haye présents au 
Maréchal lee maires et adjointe de la 
Tille de Versailles et l s municipalité 
de Rambouillet. 

Enfin, les municipalité» de Seine 
et-Oiee. ayant S leur t*te M. Dorman. 
furent orientée» au Maréchal Toua 
apportèrent su vainqueur de Verdun 
le témoignage de leur fidélité et de 
leur respectueux attachement 

L'UNION 
autour du Maréchal 

e Ls sjssssyjMd du maréchal Pétain 
su Ita-de-Pranfce écrit s u < Nouveau 
Journal > de Bruxelles son corres-
pondant parisien. M. Ph. Prey. ss 
manifeste activement Après sa visite 
A Rouen et 4 Evreux. c'est dans la 
banlieue de Paris qu'il s'est rendu 
pour apporter un reconfort moral 4 
la population sinistrée. 

> Dans les trois communes qu'il 
visita hier, on assista de nouveau s u 
epeotaole dramatique d'une popula
tion déclinée, drussée devant ses mai
sons éventrées, ses monuments écrou
les et seseemblant autour de cet 
homme aux cheveux blancs, qui 
incarne aujourd'hui toute la douleur 
de la France, mais aussi sa volonté 
de as relever. 

< Après avoir entendu, encore uns 
fols, les ovations, las cris enthoustas 
tes et les chants pssrtrlotlques qui 
éclatèrent partout sur son pesasse*, le 
Maréchal put dire 4 ht foule : < J'ai 
le sentiment que le grand malheur 
qui vous frappe aura réalisé l'union 
chez vous, dans vos familles, dans le 
pays. » 

> C'est, an effet, la grande leçon 
qui se dégage de la préseitce du chef 
de l'Etat en ton» Nord. Même les 
plus sceptiques s'Inclinent devant 
l'évidence D'slUrur», al l'on en croît 
les nouvelles qui viennent de Lisbon
ne), les témoignages les rapports, les 
photos de l'accueil fsét au Maréchal 
psr la population, ont fait la plus 
vive Impression dans le» milieux poli
tiques de Londres. On s'y rendrait 
compte non srialement, de l'évolution 

«te de l'opinion p-oWlque fran
çaise, mais snoore du fait qu'il set 
devenu snsposslble de ne pas recon
naître l'autorité usures» que le mare 
chat Pétaln a prise sur le peuple 
français 

Tl n'est pas jusque dans le» m i 
lieux de la dissidence Intérieure, où 
l'on n'entende de» iér> l ions slgnl-
f loatlves On n'y doute pas de sa pro
chaine vvetotre sr»y>>-srnérlcalne, 
mais l'opinion s'y répand de plus en 
plus que « les Américains sont bien 
capables de traiter avec le maréchal 
Pétaln s et d'atosndonner froidement 
leur» smls français d'Alger et de 

Quoi qu'il en soit, le séjour du 
rnaréohal Pétaln en zone Nord surs 
eu comme résultat de clarifier eé-
rleusemsnt les positions politiques 
francsrass. Même al le sotdat de Ver
dun devait, après les visites qu'il 
lonspte encore faire aux vives sinis
trée» du Nord, retourner en zone Sud. 
nul doute qu'il y serait reçu psr le 
corps diplomatique étranger arec le 
prestige accru d'un chef d'état qui 
vient de ss faire plébisciter par tan 
peupla. > 

Amsterdam. 33 mal. — Selon Radio 
New-Teck, l'amiral Klng. comman
dant la flotta américain», s déclaré 
lors d'une assemblée d anciens com
battants de 1M*-It. qu'en es qui con
cerne l'invasion de l'Buropa, les Amé
ricains ne devaient paa soùs-estlmer 
la tache qui las attend. 

c 81 noua prenons la nhnas 4 ls 
légère. dit-Il. nous ferlons un tort 
immense à noa soldats Tout Amérl-
esin qui croit que ls fin d» ls guerre 
est proche se trompe du tout su 
tout, car ls tentative d'invasion de
vra forcément aller de pair avec un 
certain nombre d'entreprises de gran
de envergure dans le Pacifique 

s Or. a conclu l'amrai Klng. nous 
sommes sncore bien loin de Toklo et 
11 faut que cette ville aolt en nos 
mslna avant qu'il putase «trs ques
tion d'svolr gagné la guerre ». 

La rêlf d* l'arma blindé* 
allamanda 

dans l'évantual dabarquamant 
allié 

refoulent les Anslo-Atnérlcalns vers le sué 
a 

Un groupe bolcheviste encerclé et anéanti 
sur le Dniester inférieur 

a 
QUART!» abéMM. OU FuHREfc 22 MAI. — Le haut eommanJement Jes forées armée* communique : 

attaque» i ^ , comme centre ls gravite le secteur de Lsnata Pcatsserve, L'ennemi qui avait pénétré à plusieurs 
reprise» i Ptae, fut repoussé an court d'ans contre-attaque Irsmédlsna p»».ie«i» 

I>SJU la régie- située au nord-ouest de Ponteeorvo no» contre-attaque» ont rejeté aussi i'advsnalr. ven 
le Sud et ont permu d éliminer l s . tête, de pont « a i l avait établiLT dursaaehe s i r ta Uri. »»«»srsalre yen 
a e ^ l a ^ ^ ^ a r v ^ ^ ^ m p e r ^ .%££ £ 2 * T " " " * * " * * * " * * » * * « * • • " " " 

m o t i U r ' - ' s ï ï i î e : - «ans ' i T r é g t a . 'dVlZaT " * * * " "**"* ' *"** " ~ * - " * — " * • " « ~ -
Au cours des durs combat» dea derniers Jour», ans batterie de D. C. A. de la LuftwsJP» 

premier lieutenant Barx s'est distinguée par uns bravoure extraordinaire. 

BeVin. 33 mal. — Dane un article 
intitulé < Troupes blindées 
l'Ouest s st que publie la < Beruner 
Boersen Zeltung », le oorreapoiidsant 
militaire. RIMer von Schramm s'atta
che 4 démontrer l'action, les taches 
et les possibilités opératlves de l'ar
me blindés dane les prochaine» opé
rations 4 l'Ouest. 

e Ls système défenslf allemand, 
écrit-ti. a été complété par la dispo
sition de puissantes formations blin
dée» derrière lee ouvrages fortifiés. 

» L'élément plutôt passif ds la 
défense cottère. oonetivuée par des 
casemates s t des ouvrages blindés, s 
été doublé de l'élément actif de l'ar
me offensive allemande la plus puis
sante. En rue d'assurer une concen
tration rapide des armes offensives 
sux points menacés dans l'éventua
lité d'un débarquement ennemi, le 
haut oonuriandernenit allemand tient 
prête» dea forces blindées rapides 
ayant pour mission d'isoler, d'encer
cler et de refouler des trouves enne
mie» qui auraient réussi 4 prendre 
pied. Un l'occurrence, la maew» de» 
formations de chars allemands set 
surtout deetlnée 4 opérer contre des 
troupes aéro-portées et des parachu
tiste» ennemie. 

Du front ds l'Est, en «s signais que dsa combats locaux. Sur ta Dniester tarsrtaar. une sinuosité du fleuve 
sa sud de Dubesart a été libérée en combat st un groupe de bolcheviste» qui y étsJt enesreté anéanti 

De» formation» o> chasseur» américains ont attaqué dimanche des localité» »t de» rr. io . a. . „ . . . . . . _ 
dans ta Nord et dans U Centre de l'Allemagne. La population a sut» des sertsT De. batterte. l è e é r e T ^ T ^ 
D. C. A. ds l'aviation et la D. c. A. de la marins ont abattu 12 avions ennemis ' "•«esrsss légère, as la 

La nuit dernier», des bombardlera britanniques ont exécuté par nos visibilité nulle un» sttaque terrortete 
contre U Tille «e Dutaaourg st plusieurs autres localité» en Rhénanie st en Wwtpaaue Des fléesu» eâT été 
causés et U population a éprouvé des pertes, t a dépit de conditions défensive» dlffldlee, n Somb.rolert ou.SrT 
moteurs adverses ont été descendus. ' »»»»»»™er» qason-

Dss ariens de combat rapide» allemand» ont attaqué des objectifs isolé» dans l'Est « 

La communiqué roumain 
Bucarest. 33 mal. — L'état-gnajor 

roumaln publie lé communiqué sui
vant sur les opérations du 31 mal : 

» Sur le Dniester Inférieur, activité 
de ootrsbat locale dans la région ds 
Otlgorlopol. Nos troupes ont capturé 
plusieurs centaines de prisonniers e t 
un nombreux matériel de guerre. 

En Bessarabie centrale et en Mol
davie, aucun événement particulier. » 

La (énér.l Clark réchappe belle 
Lisbonne. 23 mai. — On mande de 

New-York que le général Clark, qui 
effectuait une tournés d'Inspection 
en auto sur le front Italien, a failli 
être tué par une mine allemande 
antichar. L'engin a explosé prés du 
général, blessant grièvement un sol
dat et en atteignant légèrement plu
sieurs autres. 

De* ariosU «méric i in» 
font, en rase-motte, 

une rentab le chasse à l'hotaaM 
Berlin. 33 mal. — Des formations 

ds chasseurs nord-américain» ont 
nettement atsandrjtané le rote d'escor
te dont elles étalent chargées Jus
qu'ici pour s'attaquer aux civils 4 

•s altitude. Au aours du dernier 

raid sur l'Allemagne ooeldssntele, allas 
n'ont pas visé des objectifs militaires, 
mata ont onanontré leurs attaque» 
exetusuvatnent contre ta population 
rurale. Las pilotes américains ont mi 
traillé des enfant» qui Jouaient dans 
tas rues ou sur la plaça du rUtage, 
ainsi que des cultivateurs qui travail
laient leurs terres et ta bétail qui 
pansait. 

Dans la marche ds Brandebourg. 
un chasseur amérloaln. volant 4 M 
mètres, mitrailla une ferrune qui se 
rendait, poussant uns voiture d'en
fant, an visite dans un village' voi
sin, trie fut grièvement bleaséa et 

civils sans défer 
dans ta mémoire des a n » ~ ^ ~ f tout 
comme les autres orusuté» m les» 
par l'ennemi. 

Deux i n o m Abattus 
ta Méditerranée 

Berlin. 33 mal. — En Méditerranée. 
tas équipages de plusieurs péniches 
de dénsrq^iement du (enta allemand 
ont abattu deux des quatre avions 
de combat brltssnnlquea qui avaient 
attaqué des bateaux Mtarnands Un 
troéslème appareil, gravement endom
magé, a dû atterrir dans l'Ile de 
Crète. 

LE DÉSERTEUR THOREZ 
donne des leçon> de patriotisme 

Vichy 21 mal. — Dans un édltorlal est tombé debout, aa femme 
radiodiffusé. M. Philippe Henrlot a I tuée 4 genoux : sea mains, croisées sur 
dénoncé ds nouveau le péril bolche- — 

Une exposi t ion 
de € l 'âme de* camp» » 

— Le Maréchal s fait parvenir su 
préfet de 8eW»-eVOuw une somme de 
T000O0 fr pour le» sinistrés des locs jmssn». Cette 
Utes qu'il a vialtées dimanche «ou» le haut 

Ls le* Juin s'ouvrira, au Grand. 
Palais, dans l'annexe Clemenceau, 
l'exposition « L'âme de» camps s qut 
montrera la via Intellectuelle, sociale 
et «ph-ltuelle de» prisonniers en Alle-

msnifestation eet placée 
patronage du Msréchal 

Maurice THOREZ 
futur dictateur de la France... 

é 
Donc si nous en croyons « LEcho 1er. au* apr^ud^eement» snthoustss-

x. Tonner s dont Us tn/ormattems tes dé sa eUtntH* . 

t î a ? A g - V l ^ ^ if t^aJggsTSg: 
s » général, puisées d bonae source, m ' ^ • J ^ , c o m m u n

p
u , t e | » i * . 

rsrrirés de Jfaariee ^"J^JJIl: protétaires n ont pas ds patrie ». 
gué ata Word peut ttre contUUrte, ^ ^ chambre, ta 1» mars 193o. 
eonrn* iraminenls. 1er» de la discussion du budçet. U 

Le liait rr communiste aurait été , déclarait enoors : 
choisi par Stollns pour supplanter, € p M u n „ , ^^g j , aervloe mlU-
se de Gaulle, dont les bolcheviks m„ i » 
ont désormais exprimé tout le sue,! Cerf lui, enfin, aujourd'hui fer. 
et instaurer le» Sooiets en Trance. ma et loyal soutien des institution» 
ras rs/ue rucceseifs dit « gouverné-' démoerotUiués. qui ta 13 octobre 1931 , , „ « , , _ — £ . - . - . 
\\Zs77tTT de la République 'condamnait pélé-mtU tous lés parti. ^'^X'^ffS. m'éJSSt de 

L» citoyen Thores. qu'on désigne 
déjà, a-t-11 dit. 4 l'Information et 4 
la propagande, comme futur régent d* 
Staline dsns 
en Praace 

yeux son chapelet, recouvraient 
dans un geste d'épouvante 

s Et comme un de leurs enfants 
l'écrivait : « Avoir commandé un régi
ment devsnt lenneml, avoir été uns 

- république soviétique femme »t une mère admirable, et mou 
prononcé 4 Moscou un rir assassinés par quatre bandits armés 

mitraillette» anglaises. 
La libération, ta voilà... M. ta gêné 

Prsnèe" depuis «epp-more 1»3»: date 41 rai de Gaulle. U ta général Lecleroq. 
laquelle U déserta pour ne pas parti 

discours radiodiffusé aux Prançala 
Thorex, qui n'a paa remis Isa pieds 

riper à la guerre, donne maintenant 
des leçon» de patrlotvsme. 

e J, voudrais en appeler à tous ta» 
esprits Impartiaux st droits 

» J» voudrais leur demander s'ils as 
trouvent pae exorbitant et scandaleux 
qu'un déserteur, condamné à mort pae 
les tribunaux de son pays, ayant, pen
dant touv aa carrière parlementaire, 
prie position pour l'Internationale et 
le désarmement et proclamé que la 
seule guerre légitime était celle que 
l'on f ralt pour l'U.R.S.B.. seule patrie 
des travailleurs, s'érige aujourd hul en 
Juge e ' en Justicier, s 

< Ls France trahi», envahst. meur
trie, . e s t écrié ta « Bébé csdum » 
sanglant de l'Internationale bdohevla-
te. a refueé et refuse de s» soumettre » 

s Mata par qui la France a-t-eile 
été trahie ? sinon par les Thores st 
lee Orenler. » . , 

Thores a encore proclame » i * 
temps n'est pss sux dlecusslons pour 

régime futur de 1» 'rancs. Le peu
ple y pourvotera sprès qu 11 sera u-
béré s 

Thores n , psrta pss de l'heure du 
débarquement ; H parle ds l'heure de 
l'Insurrection armés, n ns psrta pas 
du Comité d'Alger. Le peupl» pour
voira Wl-mème 4 son règsms ' T o u t 
cela ne vous paralt-U pas suffisam
ment otalr I ,_, . 

s O Français. 4 qui Je répète lnlaav 
btament que at. par hasard, 1 AH* 
agne succombait dans la l u t v menée 

pour l'Europe, ta seul vainqueur serait 
e bolchevlsme ! » _ . . . 

M Henrlot évoqua ensuit» un raeur-
re inspiré psr les o " « m u £ ? * * : , J ° e , V ' 

du maire de Doksse. ep P<^*«ne. • 
colonel de Boyseon. 4gé ds 7S « » • « * 
de sa femme, qui vrnslent de félébrer 
leurs nooes d'or st qui ont été assas
sinés par quatre bandit, du maquis 

s Prévenu de» menace» pesant sur 
lui ta colon-1 de Boyseon svalt n-fusé. 
dans une lettre nobta et -
prosection q 

général Koenlng. M. le général 
Glraud. M le général Juin. Que pen-
ses-vous de vos Alliés devant le cada
vre de votre compagnon d'armes ? 

» Et vous. Français de France, ches 
qui ta bobird n'a pas tué llntell lgen 
ce. ches qui le parti-prie n'a pas tué 
ta earjT. cher qui l'orgueil n's pss tué 
la eonsclenoa. dans quel camp voua 
rangez-vous 

autre» partis bourgeois «ont, de toute 
évidence, les ennemis d» la otaass 
ouvrière. 

» Le parti socialiste eet uns sgence 
e s la bourgeoisie dans lea renés de 

ouvrière. 11 est devenu 

/f-durorlscr la venue dé ce dangereux républicains français 
rtaaXnV sauraient, on ta, conçoit. | « Ls parti radical. dU 
txriotr contre ta rolonté formelle du 
e maltrs «ta toutes les Russie ». 

> • prélude à d'autres actes plus 
importants, attendons-nous donc 4 

^ _ ? ^ KÏ.-TA» m , lea ondes de ta la elaeee ouvrière. D est devenu le 
^ r a ^ e » ~ % . * u V £ T V h o r e » pHnelp- -rotta- sntstal de ta bour-
exalter feeprit national de résistance *^Nout lan^yn, à nos lecteurs lé 
t e Voppreiseur fasciste ». faire appel ( >otn ^ ,-ephenj,,.»., a travers sas 
SM psrtriortams ds tour Je» ^ r a n * ™ innomimsbtas palinodies, le moment 

ou lé « cnmarads » Thores peut être 
sincère. La chose leur sera facile, 
pour peu qu'ils connaissent tant soit 
peu las basés doctrinale» de la /'/«•• 
InïérnatUmalé. Il n'est pas sûr, d'ail, 
leurs, que le fantoche ait des opinions 
propre* sur aucun de» 'problèmes 
qu'il fut amené à traiter dans ses 
discours et dans ses articles dé façon 
différente, mai» avec une égala ecm. 
clcflon apparente. Moscou n'en exige 
pas tant I Que dis-ie t Moscou né 
démandé aux hommes qui lé servent 
que de suivre aveuglément sas direc
tives Vu cerveau capable d'émettre 
des idées personnelles lui parait non 
seulement inutile mets dangereux. Si 
Thores peut prétendre suiourd'hui 
sm titre ds futur dictateur Sa la 
France, c'est pares qu'il s montré, 
an toutes circonstances, uns aptitude 

exécuter sans déscussion 
'sans murmure tas oonetone» qui 

sidonifter ta croisade pour 
iéfsmsa dé* démocraties. Nul ne ssra 
surpris. Il y a beau temp* que nous 
sommes tous édifiés sur » « / » C T ' u * * 
de rstournssient ds la r>rop»pa«da 
bolchevique, pour laquelle le résultat 
final compte séuL 

la Ht août IBM. quelque» heures 
avant de déserter st d'inriter nos sol
dats 4 trahir st * lever ta» crosses, 
la même orateur ne nous affirmait-il 
pas déjà sans rir* : 

par».. » 
Oatté attitude, naturellement, était 

esssasieUSment précaire. Le» éuéne-
gienff devaient bientôt ta démontrer. 
jrtta dèstt ta corsoiuston de Us campa. 
gué érasxntution 4 ta suerrs menés 
e n Presses par tas rédacteurs dé 
« L'Bmmtulti s depuis ta conférence 
aa J — H * . sfsie ta 1» s sp«-»»rs 
Mai . raorss lamaéf â ta sas** *«*-

Boysson. quatre lndlvld-is firent Irrup
tion trois d'entre eux tenaient en res
pect avec leurs rnltralllettes. les 
cinq domestiques qui se trouvaient 
rassemblés à ce moment, dans ta cui
sine, le quatrième, qui semblait être 
le chef de la bande, monta dan» le 
bureau ou le colonel as trouvait avec 
sa femme et son petlt-flls âgé de 1S 
sne et l'obligea 4 lui faire visiter 
toutes tas pièces de ls maison 4 la 
découverte d un coffre, bien qu'il n'y 
en eut point. 

s S'adressent su colonel, ta chef de 
bande observa : « Je vota qu» vous 
aves sur votre bureau une photogrs 
phta ds Pétaln. Vous êtes donc pour 
cet homme ? s A quoi U lui fut ré
pondu crânement : • Je suis un vieux 
militaire, at ta dota respect s t obéis 
sano» 4 mes chefs. » 

Ls secrétaire d'Etat a poursuivi en 
ces termes : s Ls reste ds l'entretien 
échaagé entra eux fut bref. Nul ne ls 
connaîtra. Quelques '.notants après 
tète nue. ta colonel, suivi du chef ter
rorises, sa femme, son eraapstat 4 ta 
main, suivis d» son comparas descen
daient 4 leur tour 4 la cuisine Ils 
défilèrent sens mot dire devant leur» 
serviteurs toujours ténus en rsspsrt 
psr deux des bandits et disparurent 
dane la pénombre d» la cour 

» Une première rafale de mitrail
lette, un oo'jp ds revolver, uns deuxiè
me rafale de mitraillette, un deuxléms 
coup ds n i ' s i s » . Ls crime était 
accompli. 

» Les rnlséranta» avalent su ta cruau
té de tuer ta oolonel d'abord, aa farame 

Tanger. 22 mal. — La comité dlaal-
dent d'Alger »e propose de demander 

u gouvernement portugais, l'sxarsdl-
•on de l'ex-génèral Noguèe et d» l'an

cien gouverneur chàtel. 

En Afrique du Nord 
Rapports tcndoi entre Londres 

et Alger 
Lisbonne. 22 mal. — Le Journal an

glais < Observer » note que les rela
tions entre Londres s t Alger sont ds 
plus en plus msuvalaes et qu'aucun 
accord n'existe entre le haut comman
dement anglo américain et le Comité 
d'Alger au sujet du traitement réservé 
à la population elvUe en cae de dé
barquement en France 

Ce Journal ajoute que de Oaulle et 
son entourage »e rendent compte de 
Iq vive opposition que susciterait uns 
administration civils anglo-américaine. 

NonyeJ appe lâ t i la propagande 
communiste : 

une station émettrice da radio 
Tanger, 22 mal. — Méthodiquement 

et sûrement, le communisme accentue 
son emprlee aur l'Algérie, la Tunl»l» 
et le Maroc. La campagne pour la 
venue de Thores prend chaque Jour 
un peu plus d'ampleur, on signalait 
svsnt-bler trota meeting» monstres te-

' Phlllppevllle. à Constsntlns et 
à Bône 

Bnfln, 
d édifier à Alger une station de radio 
qui aura «a complète autonomie. Par 
contre, cette station contrôlera les 
émissions de tous lee autres poste» de 
radiodiffusion 

Les bombardements anglo-américaira 

La liste des victimes à Orléans 
et à Tours s'allonge encore 

a 

Violent raid sur une ville normande 
Parla, as mal. — Vstvxrscii soir, 

l'aviation arigto amérlcasri» a 
nouveau vlotamm at bombardé une 
vUss «ta ta Sesne-lnférleurs a 
qu'une localité voisin». 

Psnrtarw une demi-heure, or fut 
une etkute presque mlnterrcsngrue 
d'engins exploslfa et ineandlairrs 
sur divers quartiers d'habitation ds 

vieille eue. Les dégât» sont oon 
•ldèrabtas s t U eet Impossible d'indi
quer ta nombre des immeubles tota
lement détruits ou endommagea 

Jusqu'à preesavt. on oooigrw M 
morts et cénsniareta blessés, dont 
plusl tsrs grièvement atteint». 

Dana uns localité voisine douas 
maisons ont été complètement 

quatrs-rUafta autre» 
; on compte un more,, 

un disparu et douas blessé» 

126 mort» à Tours 
33 mai. — Le bilan du 

bonibaidement de Tours set actuel 
tardent ds 13A morts s t d i s s e osa 
tain» de blessé». Las obséqu- s solen
nelles des victimes ont eu lieu 4 la 
cathédrale mardi 

1*3 morts à Or léaa . 
CVtaana, 3a mai. — Ls bilan pro

visoire des victimes du besnbsrds-
ment d'Orléans et d'ugvs oommnne 
vetaine set de 10» morts et 87 btas-
ta. 
Ds nornbreuees victime» < 

enoors ensevelies «eus tas décombres 
dans lea quartiers èpiouvés et dé
nués de tout objectif militaire Les 
projectiles sont tombés 4 peu de 
distance tas uns ces autres, détrul 

an« de nonxbreux immeuble». 

Cambrai bombardé 
Samedi. 4 1» h 15, des svions an 

glais ont bombardé Cambrai ds nou 
veau, ainsi que quatre commune» de» 
envlrona On déplore des victime» »t 
de» dégâts 

Service cartographique Ju JOURNAL DC ROXIBAIX 

mourut. La voiture fut crttsVés 
bauea de mltrasktauss et 
une petite fllta de six mois, fut re
trouvée morte, couchée sur son cous
sin ensanglanté 

D'après lss nouvelles reçues Jus
qu'Ici de ta marche ds Brandebourg, 
six civils Isolés ont ainsi été atta
qués par des eriasseura amérlcaJns. 

Des faits smuntabta se sont pro
duite en Thunnge, où, dans les vil
les, surtout 4 Iéna. des passants fu
rent rrutralHé» dans tas rues On» 
des victimes reçut une balle dans la 
téta. 

Partout, tas autorités eurent la 
plu* grande peine du monde à pré
server de ta ootére du peuple les pllo-
ies des appareils abattus et qui 
avalent réussi 4 sa sauver en para
chute. 

Dans tas milieux militaires Berli
nois on s déclaré que l ien ne met 
plus en lumière ta osjaotèr» non ml . 

>re des méthode» emploies» par 
l'aviation La 

La translation du corps 
de Pie X 

Rome. 22 mai. — aéossnmeni a eu 
lieu, avec ta cérémonial traditionnel, 
la translation du corps de Pta Z. décé
dé m 1914 A cette occasion, on a en
levé au corps quelque» osselet» qui sar. 
vu-ont de reliques. La psmtae en bière 
s'ast effectuée après qu» S. S. Pie m 
se ttkt incliné devant ta dépouille d» 
son. prédécesseur Ls corps de Pta X 
a été enfermé dans un triple cercueil, 
ta premier en bots d'orme, le second 
en bols ds cyprès st 1» dernier 
plomb 

— La mémoire du grand savant 
•sToaard ssranly va ètr» honorés i 
Paris. Vu» mess» sera célébrée et 
présence de 8 S. ta cardinal Buhard 
Un hommage solennel sera rendu 1 
la mémoire ds l'Illustre savant dans 
la salis ds l'Institut catholique. 

Les Alliés attaquent l'île Marcus 
DANS LE PACIFIQUE, 

et perdent 32 appareils 
Toklo. 23 mal. — Lors d'attaques 

aérienne» ennemies effectuées 
et 31 mal sur Msntml Torlstuna (Ils 
Marcusl. ta défense s abattu plus 

appareil» Le» dégâts causés 
dans tas positions Japonaise» sont 
Insignifiant» 
' Llta Marcus a une superflei» 

I kxn3 st eet situés 4 snrlron 1.300 
tan. ds Toklo. asTta es 
oomrns un avant-poste 
Booln dans la essntur» _ 
Intérieur» des lia» Japon»Isssj du Paca-

de latteque. l'ast et 

2 £Ë,;*L*,,~ fS2*î - * S 
C'était ta premier» depuis ta mois de 
septembre dernier. 

Kn tout, M apparella ennemis, opé
rant sa cinq vagues, ont pu» part 
4 ce raid, qui débuta ta 30 mal 4 
l'aube. Au cours ds cette opérations. 
23 apperetta ont été descendus 

Au cours des tentatives faites pour 
sauver tas équlpsgsi das agnjissnll 
dserxrndus et auxquertee prenaient par* 

contre- torpiaeur» se 

Notait et Chitcl 
teroat-ils extradât ? 

s'est produit en engagement entre las 

batteries cotlères nsnpones et un sub 
dont la part» peut Sers 

Ls tasvtasnaln. tas appareil, enne
mis, qui avalent décollé de poete-
avtons. n'ont plu» opéré qu'en deux 
vaguas. La D. C. A. nippons sa s 
alors abattu neuf 

En Belgique 
Des évacués de La Panne 

sont mitraillés sur une route 
à Coyghera 

Dimanche m»un. 4 ta s Citasse 
Kovala » sur la grand'rout» d» Oour-
tral à Tournai, une voiture ds dé. 
ménagement dans laquelle s» trou
vaient quatre personnes qui éva
cuaient ds ta Panne, a été mitraillée. 
Uns tssnme et deux hommes ont été 
tués. Un homme a été blessé. 

Dix personnes blessées 
par une bombe 

daat 
un hameau du Tournaisis 
samedi vers 30 h., uns bombe eet 

tombés sur un hameau d'une com
mun» du Tournaisis. prés d'un groupa 
d» malsons. Dix psrsonnss ont été 
blessées psr des éclats ds verre. L'une 
d'elle a dû subir l'opération du trépan. 

Ls groupe ds malsons est Inhabi
table. 

Ua avioa mitraille 
le ctaietière d Eyere 

aa court d'ans cérémoaie funèbre 
Bruxelles. 33 mal — Samedi après-

midi, pendant l'enterrement d'un car. 
tain nombre de victimes non ldentl-
flée» «l'I • • e- b~ror- i , . n 
au cimetière de ja ville de Bruxelles 
4 Bvere. un avion s mitraillé ta par
tie du champ ds repos où ss dérou
lait la cérémonie funèbre. 

Orées au sang-froid des pemosv 
nalttés présente», parmi lesquelles sa 

valent ls bourgmestre du Orend-
leiies s t deux éehevins. ainsi qus 
membres du clergé, chantant Ma 

absoutes, e t plusieurs fonctloonalrea, 
U n'y eut aucuns rtctlms 4 déplorer. 

Des bombé» sar Liège 

A Lobasa, dans ta srsd ara 

iSiuïautrŒar -— —** 
Mon» s été l'objet d» deux atta

ques. Ls centre «ta ta suis a été a t 
teint Las déci 
mais on Ignora 

Dans ls Luxem 
été complètement détruits par 

AU SECOURS DES SIN1STBÉS 
Lss bombardement» mu»sotte sites 

tue» sur tous tas pointa 
ment ont fait, durant 

de» centaine» ds pauisea i 
<n quelques Instants, dlspsraltr» tout 
es q-il oonslètualt ta cadra «s leur 
isiasiasa et ae retirent ds leur fsy/sc 
ruiné qus dss débris 4 peu prêt tasjaU 
ltsablsa. 

Tous ces malheureux a a » toit ni 
moyen» d assurer taur srlstsnns, ne 
peuvent plus compter qus sur l'esprit 
d'entraide das Prançala. Pour eux, 
partout où ta gusrre sème la rata* et 
là misère. I» Secoure — »"— • équipe 
des centres d accueil et ouvre dss eaa-
ttnee qui distribuent chaqua jour das 
milliers ds repas. Mata U faut aussi 
habiller ceux qui sont sortis nus ou 
tas vêtements en lambeaux dss misas 
de taur maison, fournir 4 eaux qut ont 
tout perdu les moyens d'à 
allocation» et Indemnités 
Ils ont droit. 

Depuis des semaines, grecs au 
stock qu'il avait oonstttué. grâce eux 
eotsete» sgr>»olss qui ont sa Usu ses 
temps derniers dans ieossmbts du 
département, grâce aux noàtastss «ta 
véaernenie, usteneftas de llilnsge at 
articles de mobilier faite» sux sarrt-
roos ds certains lieux sinistrés, le 
Secours national s pu rsar» face sua 
•normes besoins qui ss sont isaid 
teeté». Mais ss» stoofes sont déjà lar
gement entamés et, abaque jour, «ta 
nouveeus et smpérleux t i s n a n as 
manltesient : pou» pouvoir appui tas 
aux nombreux alusstiés ds notre ré
gion l'aide qulta sont e n sktin 
d'attendre, ta Secours national s lissai 
un pressant égarai à «eux qui s a * été 
épargnés 

Au «ours dss Jours prochains. 

H s'agit de recueillir outre 
areent, des objete sHssst. u 

estas de mtnsgs, iirsas da asstta 
d» corps. Tètementa, i«»siss»uies, 
rée» alimentaires. 

Qus chacun fouille ses tntotri 
donns tout es qui 
abeovument 
oornsrssrcants prélèvent I » i ee»ii"«iil aur 
kvur stock. Oonasr aaJsaiaTTial. arest 
pesrt-étrs s'assurer ' - " L 

pins complet i tasusnial peur e e -

glo-amérlcam en détresse s taché «a» 
bombes au-dessus d'un quartier de 
Llègs. 

Dss centaines d'engins Incendiaires 
ont causé d'Importants dégât» aux 
maison» d'habitation. Sept lmmsubtas 
ont été détruits psr ta feu. Deux 
personnes ont été carbonisées st deux 
autres mortellement brûlées Ds plus, 
on compte un» nngtaln» ds blessés. 

La Hainaat at la Laxeraboari 

QUAND LES COMMUNETCS 
AMERICAINS 

ETAYENT LÀ CANDIDATURE 
DU PRESIDENT 

mne * rsatti 
prliliiàtfTgii, 

i aide. >«r*W 

Un* réunion teoial* de la Milita i Marseille 

n Nous voulons émanciper 
la classe ouvrière " 

Marseille, 31 mal. — M. Ootaata dé
légué du ministère du travail st re
présentant da M. Philippe Henrlot 
M. Bout d» l'An, sserétalr» sénéi» Bout d» l'An, sserétalr» général 
adjoint ds ta mule», ainsi qus de nom-
brsusss personnalité» de ta milles st 
du mouds ouvrier saslts l imt 4 

I
réunion d'information ouvrière de 
milice francs ls» qui s eu lieu à Mer-
sslBs. 

Après ta salut aux couleurs, suivi 
d'un» minute d» recueillement, ta chef 
Olaums directeur de l'école dss ca
dras dTjriage. expose ressenti»! de la 
doctrin» sociale mUldsnns. s Mous 
ne sommes al dss dèmagoguss. ni des 
marxist»». mat» nous voulons émanci
per ta «stase ouvriers et instltusr la 
primauté du travail seul productif ». 

Selon lui ta véntabta soclallsms — 
hors duquel II n'est point ds salut — 
set inspiré d» ridés communautaire. 
O'sst-4-dire du principe d'après le
quel < l'individu est au servio» de ta 
nation. 

s Pnusssr ta oharts du travau la 
plue loin poatlhta dans ta vota du 
prrjgrèa, tel dsvra «trs ls but de la 
révolution, poursuit l'orateur. Pour 
rattsrndrs. t| faudra qus l'état toit 
révolutionnaire, résolument a. 

r3Se3^srM»»*>W 

ENrOORE UN PATRON DE COMBAT ARRÊTÉ 
Un ù ban patron t II n'a «rsaii pas meilleur aua lui pour favoriser 

une communauté dtii 
ayant 4 leur téta un ehsf qui n'ap
portera pat «ta capitaux, mais tlsodra 
son poste du fait qu"l aura été tr 
plut sspsals «ta semmander. Le e t -

tnjrs t t n l s l i i n * tous tas 

. Cotaata qui 
•yndloallst», 

appel émouvant a tout «eux qui n'ont 
pas enoor» apporté leur collaboration 
« pour que, dlt-IL ta classe travall-
leus» puisa» »nfln ss libérer d» sss 
chaln»». 

M. Petit ehsf du service des ques
tion» ouvrières «ta ta sons nord, flt 
appel à la conviction de tous pour 
que puissent s'accomplir tas réformas 
de struetmr* qui demandent de ru
des efforts 

inn. M Bout ds l'An ssprima les 
regret» d» M J. Darnand da n'avoir 
pu ss rendre 4 Marseille : 

«n son nom. «Jouts-t-U. J'ap-
prouv» tout a» qui s «U «Ut tel «t. 
uns fois cta plus. Je tleaa 4 laver la 
milles français» dsa accusations d'une 
Dropagand* mensonger». 

On dit qas » mlllo» 
un snouvam 

qu'esta a enssebé 

au contraire, la milles t t s t «ttaobée 
problèmes sociaux, celui du 

Bout de l'An afnrme ae»c éoar-
gta qus estts eetion ne •arrétSTa paa, 

• Cest en haut qus nous frsmps. 
a s s. a t U évoque alors Isa dernie

rs» pertes subies par lee mUlerene e s 
Oète-d'Or un dHtntiamsut surpris e 
vu tomber seut tas ballet eaat «ta ses 

Berlin. 33 mal. - U i V « 
Beobachter » accorde un vif inséré» 
4 un» information de l'agence Bsulsi 
daté» dc Wsahington st sslon laqualta 
l'assemblée générale du paru com
mun 1»<« aux Btste-nnls aurait déetee, 
pour la premiers fois députa sa «sa . 
dation, de ne pas nommer ds eeadsssst 
à ls présidence, ainsi qu'à la niait 
ration du secrétaire du Parti, S a n 
Btovsder, annonçant que lee ecanrau-
nsstes américains sont partatsns de 
la réélection de •cossvslt , «sar ses» 
départ aérait un < malheur pour ta 
pays ». 

Rarement, fait remarquer e s jour
nal, un candidat 4 la rxessdense a 
tant fait pour s'assurer 1 appui «tra. 
autre parti que ta président 
Bormu ss premier mlnlrtr» 

Iqus. Staline n'a personne 4 
cier autant qus l'actuel 
Btsta-UnU Oraot 
cbevtam» règne d«J4 aujourd'hui ss» 
Afrlqus du Nord ai «Implante «Je Mata 
sa plue sa Italta du Sud. On a est-
cor» promia su Kremlin ta Mord «ta la 
rtorvègs et Kiei. la Pologne, tas états 
baltes, tas Balkans, ta Tchéquie, absst 
qus ls Centre et l'Ouest ds lakusxse», 

: Voeiklseher Beobachter » fa* 
remarquer, au sujet d'une autrs dé
claration ds Brosrdsr, i iiiintsiastn lea 
élection» présidenualie» aux Maie 
Unla dans laqusBs celul-ot dit qut 
lss oommunsttss doivent stimutar 
1-unlon dans Isa étata : 

« On ns peut exprimer plus ceat-
rement combien ks» ~ -g~-«y de la 
bourse de Wall Street s t Isa pstluvata 
du Krsmltn sont d'accord pour Jousg 
dsns ls monde entier taur jeu stasta 

ss partages. On ne peut falst 
mieux comprendre aux psuptas «rafii 
ns suffit pas d'abattre uns «ta osa 
deux puuaancea. mata qu'il faut las 
vaincre toutes deux si l'on veut réel
lement libérer ' 

Le congrès eacharistiqne 
de Bilbao 

Paasltta du psssusstiss e t 
oat eréé une slté d 
Doré (Pur' *thSS.*s 
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